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Après le climat, après les ressources, nous allons parler de l'homme, l'homme qui vit dans ces
milieux que nous avons évoqués, avec ses structures et ses dynamiques sociales. Car les sociétés du
Sahara et du Sahel, comme partout, mais peut-être ici plus qu'ailleurs évoluent, connaissent des
mutations qui sont souvent considérables. Ces mutations sont nombreuses et multiformes et
peuvent être appréhendées de différentes façons. Pour en donner un aperçu rapide au cours de
cette séance, nous avons retenu une approche socio-démographique. Nous aurions pu aborder
bien d'autres aspects: le statut de la femme, la force du religieux, l'organisation des pouvoirs, ...
mais il fallait choisir.

Trois thèmes de réflexion sont proposés: - la situation et les perspectives démographiques,
-Ies mouvements migratoires,
- les sociétés pastorales.

Les dynamiques démographiques constituent un élément essentiel de l'avenir. Les vingt pays de la
zone forment un ensemble de 284 millions d'habitants, représentant plus de 40% de la population
du continent. Il faut ajouter toutefois que l'essentiel de cette population est concentré aux franges
de la zone saharienne et sahélienne. A peu d'exceptions près, on y retrouve les caractéristiques
démographiques prédominantes dans toute l'Afrique, à savoir une forte fécondité et une forte
mortalité, surtout en ce qui concerne les mortalités infantile et maternelle.

n s'en suit une population particulièrement jeune, une forte croissance démographique, avec un
taux de l'ordre de 3 %, et un potentiel d'accroissement important qui s'exprimera encore pendant
de longues années.

Ce thème fera l'objet de la première intervention, celle d'Ahmed Bahri

Un autre volet de cette évolution concerne les modifications dans la répartition géographique des
populations qui constituent notre deuxième thème de réflexion, introduit par Dieudonné
Ouedraogo.

Les vingt pays de la zone connaissent des migrations importantes, et cela depuis fort longtemps
, puisque l'histoire du peuplement de la région indique qu'elle a toujours été le théâtre de

mouvements de population. La période coloniale a amplifié ces mouvements et a favorisé les flux
vers les villes d'une part, vers les côtes d'autre part. A partir de la fm de la seconde guerre
mondiale, et surtout depuis les années 1960, s'est également développé un courant migratoire à
partir de certains pays de la zone vers l'Europe. Enfin, à tous ces mouvements devenus structurels
se sont ilJoutées ces dernières années les conséquences migratoires de la sécheresse prolongée, de
la crise de la production agricole et de la faible rémunération des paysans. On assiste ainsi à une
redistribution de la population vers les terres encore relativement productives, vers les grandes
agglomérations, vers la périphérie de la zone, et vers d'autres pays ou d'autres continents. En
particulier l'urbanisation rapide est un phénomène majeur qui s'accompagne lui-même de
mutations considérables: brassage des populations, évolution du statut de la femme, modifications
dans les structures familiales ...

Enfin, le pastoralisme constitue une activité essentielle dans la zone, à la fois sur le plan
économique, sur le plan culturel et social et sur celui de l'environnement.
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Nous tenninerons cette séance en évoquant avec Edmond Bemus les profondes transformations
que connaissent les sociétés pastorales du fait des contraintes multiples auxquelles elles sont
confrontées, contraintes climatiques et physiques, mais aussi politiques, économiques et
démographiques.

Les déficits pluviométriques récents s'accompagnent aujourd'hui d'un accroissement de la
population humaine (et animale) et d'une saturation de l'espace renforcée par une colonisation
agricole qui s'étend aux dépens des parcours pastoraux. Les sociétés pastorales doivent dès lOTS
trouver des solutions nouvelles: sédentarisation (provisoire ou définitive), mais aussi diversification
des ressources, nouveaux modes de gestion des troupeaux ...

Cette trop brève introduction à quelques-unes des mutations que connaissent les sociétés du
Sahara etdu Sahel montre bien l'ampleur des défis auxquels elles sontconftontées.
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